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Première partie : Nos aïeux les plus vieux : ‐2 000 000 à 476   









Première partie : Nos aïeux les plus vieux : ‐2 000 000 à 476   









Les Celtes arrivent en Europe de l’Ouest.   









L’homo erectus maîtrise le feu.   













L’homo habilis, chasseur cueilleur et   






charognard, parcourt le sud de la France.   
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Nos aïeux les plus vieux :   






‐2 000 000 à 476   









   Sur les pas des Gaulois   









Flac, ploc, flac, ploc, ploc, flac… » Des bruits de pas… Nous venons de faire un bond   






fantastique de plus d’un million d’années en arrière. Ces bruits de pas, ce sont les tout premiers hommes arrivés sur le sol   






qu’on appelle aujourd’hui France. Nous sommes près de la grotte du Vallonnet à Roquebrune-Cap-Martin. Regardez-les,   






tout petits, méfiants, ils rentrent dans cette grotte, ils vont dépecer avec des pierres taillées le cadavre d’un jaguar,   






d’un guépard ou d’un rhinocéros qu’ils ont chassé ou trouvé déjà mort. Ils vont le manger agrémenté de fruits cueillis ici et là   






dans les bois. Petits et méfiants, les tout premiers hommes, mais entièrement bios !   






Le repas est servi !   






« Wooufffff ! » Branches et brindilles s’enflamment sous les yeux émerveillés des hommes préhistoriques qui viennent   






de maîtriser le feu voilà 500 000 ans environ. Nous sommes dans une région qu’on appelle aujourd’hui Bretagne, sur le site   






de Plouhinec. Et que mange-t-on en ce temps-là ? Du tigre ou des tranches d’éléphant grillé par exemple, on en a retrouvé   






une dent parmi les cendres ! À Tautavel (Pyrénées-Orientales), dans une grotte de la même époque, on a retrouvé dans   






les restes d’un repas, des os humains ! De là à penser que…   






De Néandertal à Cro-Magnon   






« Pam ! Chllakk, carc klunk… » Des bruits d’outils rudimentaires en pierre s’élèvent d’un groupe d’hommes et femmes très   






musclés, trapus, apparus voilà 200 000 ans : les néandertaliens (ils tiennent leur nom de la vallée de Neander en Allemagne   






où on a découvert leurs ossements). Ils fabriquent des burins, des grattoirs, des racloirs, chassent l’ours, le mammouth…   






Ils disparaissent sans laisser d’adresse voilà quarante mille ans. Mais peut-être se sont-ils un peu mêlés à leurs successeurs,   






les hommes de Cro-Magnon, les scientifiques sont sur leur piste génétique…   






Et voici l’homme de Cro-Magnon, notre très   






ancien cousin, apparu il y a 40 000 ans,   






descendant de l’homo sapiens (homme savant,   






c’est-à-dire nous…) né 100 000 ans auparavant.   






On en a découvert les restes en Dordogne,   






aux Eyzies, dans l’abri appelé Cro-Magnon.   






Notre ancêtre, plus grand que Neandertal,   






nous ressemble, mais en plus rudimentaire   






malgré tout. Il décore les grottes où il vit de   






dessins représentant les animaux qu’il chasse,   






cerfs, chevaux, bisons, rennes, aurochs, ours…   






Vous pouvez visiter l’une de ces grottes   






à Lascaux, en Dordogne, vous deviendrez,   






le temps de la visite, de vrais petits   






Cro-Magnons !   














Attila et ses Huns battus aux Champs   






Catalauniques.













César, vaincu à Gergovie,   






bat Vercingétorix et ses Gaulois à Alésia.   













Les « barbares » franchissent le Rhin gelé et   






déferlent sur la Gaule.   
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Tous sédentaires   






Les hommes évoluent, quittent leur apparence de Cro-Magnon vers -10 000,   






cessent d’être nomades pour cultiver des terres. Ils inventent l’arc, apprivoisent   






le mouton, le chien, le porc.   






Ils élèvent des champs de menhirs en Bretagne vers -4000, bâtissent   






des dolmens, énormes tables de pierre. À Plussulien, ils fabriquent des milliers   






de haches en pierre polie. En -1700, on produit de très belles haches de   






bronze dans le Massif central.   






« Cataclop, cataclop… ! » Voici qu’en -800, arrivent sur leurs petits chevaux,   






les Celtes ! Ils viennent d’Europe centrale, se mêlent à la population en   






place, apportent le fer qui remplace la pierre. En -450, nouvelle vague   






celte avec un travail du fer nettement amélioré !   






Où sont les Gaulois ? Eh bien, ils se sont développés là, sous vos yeux,   






à partir de l’âge du bronze (-1700), mêlés ensuite aux deux vagues celtes   






arrivées en -800 et -450.   









Quelques mots savants :   










▶ Le paléolithique : de l’apparition de l’homme à -12 000.   






On l’appelle aussi l’âge ancien de la pierre ou âge de la pierre taillée.   






▶ Le mésolithique : âge moyen de la pierre, de -12 000 à -6000.   






▶ Le néolithique : nouvel âge de la pierre, âge de la pierre polie,   






de -6000 à -2000.   






▶ Âge du bronze : -2000 à -800.   






▶ Premier âge du fer : -800 à -450.   






▶ Second âge du fer : -450 à -50.   









Légende : 1  Menhir du Champ Dolent  2  Menhir de Kerloas  3  Menhirs à Carnac   









Bien organisés   






les Gaulois !   














Première partie : Nos aïeux les plus vieux : - 2 000 000 à 476   









Plan du siège   






d'Alésia









Jules César   









énétrons discrètement dans la Gaule du 1er siècle av. J.-C. Nous allons parcourir   






un important réseau de voies gauloises sur lesquelles roulent des chariots à deux ou à   






quatre roues : les Gaulois sont d’excellents charrons (un charron fabrique des roues en bois).   






Nous croisons d’habiles fabricants de tonneaux (tonneliers), de souriants tisserands qui créent   






des étoffes aux couleurs vives : violet, rouge, vert, bleu… Ils vendent de larges chemises,   






des manteaux, des braies (pantalons) aussi solides que des jeans !   






En terre gauloise   






Nous longeons de beaux champs de blé. Nous croisons de fort jolies Gauloises parées de   






bracelets, de colliers, de bijoux en or. Les hommes enduisent leurs cheveux d’une sorte de gel qui   






leur permet de les dresser en forme de palmier. Tiens, voici un druide ! Quel personnage : il est à la fois savant, médecin,   






philosophe, prêtre, chirurgien, guérisseur, homme politique, professeur, médiateur entre les Gaulois mécontents et leur   






chef de tribu appelé « vergobret ». Mais quel est ce bruit grondant qu’on entend ? On dirait une armée... Alerte ! Ce sont les   






Romains qui envahissent la Gaule !   









   De hardis visiteurs : César, les barbares…   









L'oppidum où Vercingétorix   






et son armée sont réfugiés   









La double ligne de siège   






établie par César pour   






assiéger l’oppidum   
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